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personne lie pouivait les ouvrir juisqut'à six hieures du matin. Et bien, M. Tar-
tarin s'amusa beaucouip CII racontant aux écoliers ses aventures affreuses en
Afriquec, et-bref, commei il sortait en, hatc pa cette porte etraordinaire, elle
se ferma brusquement, et attrapa la nanche (le Tartarin,' en rasant le peau du
bras. [l s'abattit,-enl vaine. Cette po)rte illatl(hite fut comme un étau. Il ne
put déshabiller et se montrer sans habit dans la rue St. Xavier, où passent tant
de personnes. Il fallut (luec notre pauvre héros tar-asconnais passât la nuit en
restant debout à la porte comme un fac:tiolnnairý."

Le rire n'était pas encore éteint lorsque -M. Victor HuLgo, qui avait entendu
impatiemment, éclata d'u tont d'ironie et (le mépris.-

"Výous êtes tous fous! dit-il illipérieulseinent. Vous savez parfaitement
que M. Lafontaine n'a pas voulu (lire une porte réelle. Il nons a raconté une
fable, et vous en êtes mépris sur le sens les parolèes avec intention. Il vent
(lire qu'il faut être bon ou mal, vous le savez bien. Vous souvenez-vous de
jean Vaîjean? Il loii fallut choisir s'il (levait être diable on ange. Et c'est
ainsi plus ou mioiins, avec tous. La (différence entre le bon et le mal est infinie,
et il faut, il faut, il faut être l'un ou l'auitrc.'' Il s'arreta hors d'haleine.

"Vou s avez raison, indubitablement, M.Hugo, dit Voltaire, en haussant
les épaules et en souriant ironiquement. Et à propos, avez-vous jamais
remarqué conmbien <le proverbes *se mêèlent le l'idée (l'être décidé cii sentiment
et en action? Vous savez que j'etuidie l'anglais depuis quelque temps. Ils
disent, 'You can't mun xvith the hare and chase with the houinds,' 'Between two
stools von fait to, the grouind,' et untfini,-ce qui exprime votre sentiment pré-
cisemient, ajouitat-il à \'ictor Hutgo d'un ton iioquier,-'Ye cannot serve God
and Mamimon."

A ce moment Racine, <lui n'avait pas encore parlé, entra dans. la conversa-
tion.

"Mais que disent les Grecs? <it-il. Ils aimiaienit le mésure en toutes choses,
et ne considléraient le mi-chemin unle signe <le pusqillaimiité, mais de modera-

tion ; ariston nietron l'appellaient-ils: et les Romains, se calquant sur les Grecs,
parlaient de l'aitrcami nîcd(iocri'tatÉ,'în." oo eo

".Cest comme la question <le fermeté ou <'opiniâtreté, et d'éconoi ou
d'avarice, répondit Voltaire; il faut etre un juge sage et surtout sans p .réj uýg

pour décider quel mot .est à appliquer dans un tel et' tel cas. Par exemple, un

homme peut hésiter lonîgtemups entre deutx manières <'agir, et puis apercevant

clairement les maux qui se trouvent (hants l'uin ou l'autre extrême, il peut cher-

cher suivre up mni-chemin. Ses amis le prieront <'atopter un cours plusdé
cidé, en <isant, "TI faut qu'une porte soit ouverte ou fermée"; ses ennemis se

nioqueronat. le lui, en suggérant qu'il cotirt avec le lièvre et chasse avec -les

chiens ; et ceux qui l'admirent diront qut'il sujit 1'aulrecln, mediocritaten.>'9
Encore une fois Victor H-ugo fronica les souircils impati *emrment. "Que

les anciens gardent leur aristn uîictrofl. leuir anlreanîl iniediocritateml s'écria-t-il.

Voici petit-être la raison qu'ils nec s'élevaient jamais au-dlessus de la médiocrité."

Racinie et quelques autres voutlutrent l'interromupre, niais ITugo continua d'un

ton haut et inîpressionae-"His n'ont jamais compris l'infini dans l'âme hu-


